




Aussi appelé l’École Internationale de la Rose-Croix d’Or,
Le Lectorium Rosicrucianum est relié au courant gnos-
tique de tous les temps. C'est une école de pensée qui

tente de relier l’homme à sa véritable origine, en lui faisant
découvrir le sens profond et prodigieux de sa vie, pour le recon-
duire à l'état d'homme vrai.
La Rose-Croix d'Or s’adresse à tous ceux qu'une intime nostal-
gie de la vie parfaite prédispose à la recherche de l'Absolu, à
tous ceux qui reconnaissent la nécessité d'un changement
intérieur profond et s'y sentent appelés, sans distinction de
race, de milieu social ou de religion. Elle forme une commu-
nauté d'âmes libres. L'École est présente dans plus de 40 pays,
y compris au Québec où se trouvent deux centres, à Montréal
et à Sutton.  

Pour plus de renseignements sur l’École, nous vous invitons à
visiter le site Internet ou à prendre contact avec nous : 

Lectorium Rosicrucianum  
2520 rue La Fontaine  
Montréal, Québec H2K 2A5
Métro: Frontenac
Tél : 514-522-6604
Site : www.canada.rose-croix-d-or.org
Courriel : montreal@rose-croix-d-or.org

Le Lectorium Rosicrucianum

Autres pays francophones : 

Belgique
Tél : 32.9.2254316
secr.lectoriumrosicrucianum@skynet.be

France
Tél : 33.3.22261910
phenix@rose-croix-d-or.org

Suisse
Tél : 41.21.9661010
admin@rosicrucianum.ch

Benin
Tél : 229.90943501
ahouandjinou@hotmail.com

Cameroun
Tél : 237.7701461
lectoriumcameroun1@yahoo.com

Congo D.R.
Tél : 243.818109052
francoislwakabwanga@yahoo.fr

Côte d’Ivoire
Tél : 225.23451238
lectorcica95@yahoo.fr

Gabon
Tél : 241.725349
bkanga2@yahoo.com



Programme d’activités publiques

Montréal

Centre du Lectorium Rosicrucianum 
2520 rue La Fontaine  

Montréal, Québec H2K 2A5
Métro: Frontenac
Tél: 514-522-6604

Site: www.canada.rose-croix-d-or.org
Courriel: montreal@rose-croix-d-or.org

Toutes les activités ont lieu à 19h30

Conférence
Mercredi 3 juin

La divinité et la question du bien et du mal

Lorsque nous envisageons le problème du bien et du mal selon
une optique métaphysique, nous ne pouvons que nous poser
les questions suivantes :

Dieu a-t-il créé le mal ?
Pourquoi le mal existe-t-il ?

Le bien peut-il exister sans le mal ?
Si oui, de quel bien s'agit-il ?

Ce monde nous apparaît comme placé sous le signe de la dual-
ité la plus profonde qui soit. Bien et mal s'opposent et semblent
indissociables l'un de l'autre. Comment envisager qu'un Dieu
unique de perfection et d'amour ait pu engendrer le mal ?

Durant cette conférence, nous vous proposons d'aborder ces
questions selon l'angle de la tradition gnostique de tous les
temps. Nous verrons en quoi l'homme naturel de notre monde
diffère de l'homme primordial, comment le mal fut amené à
manifestation et sous quelles conditions l'homme peut s'en
affranchir.

Facebook
Lectorium Rosicrucianum - Quebec

http://www.facebook.com/group.php?gid=82105172849



La force de laGnoseLa force de laGnose

Extraits d ’une l ’allocution faite au
cours d ’un symposium au Centre de
Confe¤ rence Christianopolis, Birnbach,
Allemagne.

La physique quantique re¤ ve' le que l ’es-
pace intercosmique offre des possibilite¤ s
qui nous sont concevables comme in-
concevables. Cela implique qu’ il y existe
des e¤ nergies ine¤ puisables sur tous les
plans. Dans la mesure ou' nous en deve-
nons conscients, elles se changent pour
nous en concentrations de force suscep-
tibles de se manifester. Et cela, suivant
l ’e¤ tat de notre conscience. Nos percep-
tions des choses, les re¤ alite¤ s existentielles
et notre vie sont de¤ termine¤ es par notre
conscience.

Mais a' quoi pourrait bien ressembler
un ordre de vie comple' tement diffe¤ rent ?
Quand nous essayons de discerner la
force qui nous touche inte¤ rieurement,
alors les notions habituelles, les structures
et limites dumonde changeant se dressent
devant nous et font obstacles. Au-
jourd ’ hui, des notions comme ßDieu�,
ßMessie �, ß Paradis � se sont transfor-
me¤ es, elles ont e¤ te¤ remplace¤ es par les
ß dieux du football �, les ß arts messiani-
ques � et ces ß paradis � que repre¤ sentent
les vacances ou bien ces grandes surfaces
ou' tous les achats sont possibles.

Un tout autre point de vue concernant
la solution des proble' mes qui se posent a'
l ’ humanite¤ est celui du ßNew Age�, le
Nouvel Age. Tout espoir re¤ side ici sur
l ’entre¤ e dans une nouvelle dimension,
non sur le plan de la recherche scientifique

mais sur une extension de la conscience
individuelle impliquant une ple¤ nitude de
vie et de perception, fait que doivent dyna-
miser les forces des temps nouveaux, l ’e' re
duVerseau qui commence.

Dans la come¤ die musicale ßHair �, ty-
pique de l ’ e¤ poque, on chante :

Mystic cristal revelation
And the mind ’ s true liberation,
Aquarius, Aquarius .

Traduction :

Mystique et cristalline re¤ ve¤ lation,
Ve¤ ritable libe¤ ration de l ’esprit,
Verseau,Verseau.

Le de¤ but de l ’e' re duVerseau est un temps
de grande activite¤ et cre¤ ativite¤ fonde¤ e sur
des ide¤ aux. Tout semble possible. Une
multitude d ’ ide¤ es se de¤ ploie puissam-
ment en dissolvant toutes les normes et va-
leurs d ’antan, multitude qui rend de plus
en plus difficile de s ’ informer. Il s ’agit
d ’une pe¤ riode ou' beaucoup de voiles se
soule' vent progressivement. Tout appara|“ t
de ce qui e¤ tait jusque-la' cache¤ , aussi bien a'
la faveur des re¤ ve¤ lations me¤ diatiques que
de la de¤ sinte¤ gration des normes et valeurs
scle¤ rose¤ es. Personne ne fait plus confiance
aux autorite¤ s politiques, e¤ conomiques, ar-
tistiques et religieuses, qui s ’efforcent
pourtant sans rela“ che de nous ß e¤ clairer �
pour indiquer le chemin a' suivre, leur che-
min, afin de trouver la solution. Chacun
doit se manifester, e“ tre juge¤ et montrer ce
qu’ il est, aussi bien en prive¤ qu’en public.
L’ homme d ’aujourd ’ hui veut tout sa-



voir ! Il ne s ’emballe plus pour une his-
toire quelconque, il veut des explications
et des preuves, comprendre avant d ’agir.

Dans les sie' cles a' venir, les finesses de
la pense¤ e, des sentiments et de l ’action
augmenteront fortement assurent les as-
trologues, ainsi que le pouvoir de percep-
tion supra-sensorielle, celui du monde in-
visible, car le champ de vie deviendra de
plus en plus subtil. Nous vivons une appa-
rente suppression de l ’espace et du temps
dans le monde virtuel que pre¤ sente inter-
net. Le te¤ le¤ phone mobile par lequel on
peut recevoir des images et e“ tre en
communication directe avec n’ importe
qui, a' n’ importe quelle heure, en n’ im-
porte quel lieu donne un sentiment d ’om-
nipre¤ sence. Si d ’un co“ te¤ la force d ’attrac-
tion du nouveau diminue, de l ’autre on se
sent rapidement submerge¤ par le flot des
informations, un ve¤ ritable de¤ luge, tout
comme par les animations culturelles et
les divertissements varie¤ s qui nous sont
propose¤ s heure apre' s heure, jour apre' s
jour, 24 heures sur 24.

Cette atmosphe' re nouvelle, que nous
e¤ prouvons comme subtile, transparente,
a pour reflet le verre employe¤ dans la cons-
truction des ba“ timents. De nos jours on
veut qu’apparaissent les techniques et me¤ -
canismes cache¤ s ! Les liaisons toujours
plus nombreuses entre ordinateurs inci-
tent finalement a' trouver normal que
l ’e“ tre humain ait la ß transparence du
verre �.

Dans l ’agitation de l ’e' re du Verseau,
cependant, on ne trouve ni tranquillite¤ ni
contentement. Faut-il comple' tement se
re¤ orienter ? Mais e¤ tant donne¤ que les
conditions actuelles changent sans arre“ t
et sont voue¤ es au de¤ clin, cela peut s ’ave¤ rer
difficile. A. Ko« ssner e¤ crit dans La Re¤ alite¤
mate¤ rielle : ß Une des plus grandes illu-
sions de la conscience sociale d ’au-
jourd ’ hui est la volonte¤ de parvenir a' une
socie¤ te¤ humaine aumoyen de re¤ glementa-
tions renforce¤ es. C ’est une voie absolu-

ment sans issue. La proble¤ matique ac-
tuelle consiste en ce que la conscience hu-
maine se trouve dans une situation ex-
tre“ me et que les humains ont banni toute
orientation inte¤ rieure. De ce fait il y a de
plus en plus de consignes et contraintes
sociales qui surgissent, impose¤ es par des
re' gles et des prescriptions. L’oubli pro-
gressif de l ’origine divine et la ne¤ gation
du monde inte¤ rieur acce¤ le' rent le proces-
sus de la re¤ glementation sur le plan exte¤ -
rieur.�

Beaucoup de gens sont peu a' peu ge“ ne¤ s
par ces changements ultra-rapides. La re¤ a-
lite¤ de leur vie leur para|“ t illusoire et ils
sont pris d ’une crise d ’ identite¤ . Alors ils
se mettent en que“ te de leur e“ tre ve¤ ritable.
L’autonomie, l ’autorite¤ et le de¤ veloppe-
ment personnels sont actuellement des
slogans caracte¤ ristiques. En te¤ moignent
les nombreux groupes se consacrant a' des
recherches souvent tre' s divergentes.

De¤ ja' au de¤ but du xixe' me sie' cle le me¤ de-
cin Johann Carl Passavant de¤ clare a' pro-
pos du chemin de de¤ livrance :

ß L’ordre divin est plus puissant que
l ’erreurhumaine.Ce qui e¤ mane de l ’unite¤
retournera a' l ’unite¤ apre' s avoir traverse¤
les phases de l ’e¤ volution et surmonte¤ tous
les errements. Mais ce sera une unite¤ supe¤ -
rieure, qui conservera l ’ensemble des re¤ -
sultats du processus d ’e¤ volution et de re¤ ge¤ -
ne¤ ration de l ’ humanite¤ .�

Sources

S. Kaiser, Rheinische Post, 14-04-2006

A. Ko« ssner,Die materielle Realita« t ^ des Men-

schen Fall und seine Heilwerdung ’.

J.C. Passavant,Von der Freiheit desWillens und

dem Entwicklungsgesetze des Menschen, Frank-

fort, 1835, tome iii .



   

Tout groupe actif forme un champ de force 
dont les membres poursuivent des intérêts 
communs ; et dans ces échanges, le champ 

de force se trouve renforcé.  Il y a donc un groupe 
visible qu’anime une énergie invisible influen-
çant fortement les faits et gestes des membres du 
groupe. L’orientation vers laquelle ils tendent leur 
cœur constitue la nature et le niveau des forces 
qu’ils emploient.
    Les amis rassemblés dans l’Ecole Spirituelle de 
la Rose-Croix d’Or sont conscients de l’existence 
d’un tel champ ; ils savent qu’il se forme dans ses 
foyers.  Dans ce champ de force circulent des vi-
brations d’une énergie supérieure due à l’élévation 
de leur grande aspiration et de leur amitié.  

Qu’est-ce qu’un champ de force ?  La notion 
de champ de force vient de la physique. Les scien-

tifiques s’en servent pour déterminer des phéno-
mènes comme la pesanteur et l’électromagnétisme. 
Un exemple est donné par le « champ magnétique »
que l’on ne peut ni voir, ni toucher ni entendre. 
Ce que vous pouvez voir sont ses lignes de force 
comme, par exemple, la façon particulière dont un 
certain champ magnétique disperse la limaille de 
fer : nous y voyons alors le modèle qui caractérise 
le champ magnétique en question ; dans l’aimant 
et autour de lui une énergie opère donnant un 
résultat déterminé, le champ magnétique donne à 
la limaille de fer une certaine orientation. 
L’on sait que l’élément génétique de toutes les 
cellules est semblable et que, pourtant, la forme 
des membres ou des organes sont différents d’une 
personne à l’autre. Les mêmes protéïnes, les mêmes 
composés chimiques suscitent des formes très va-
riées. Les substances chimiques à elles seules n’ex-
pliquent pas les formes, tout comme on ne peut 

Les champs 
morphogénétiques 
de l’éternité
Qu’est-ce qu’un champ de force ? D’où vient cette notion ? Quels champs de force
caractérisent le champ de vie dialectique ?  Pourquoi le champ de force de l’Ecole 
Spirituelle diffère-t-il si fondamentalement de tous les autres et quelle en est l’action ?



Au regard du voyant, l’homme 
apparaît comme un œuf constitué 
par des milliers de vibrations 
circulant autour de lui

déterminer la forme d’une construction en analy-
sant les pierres, le bois ou le ciment ayant servi à 
l’édifier. Le principe est donc que les matériaux de 
construction n’expliquent en rien la forme.
En biologie également la notion de « champ » est 
une donnée courante. C’est dans les années vingt 
du siècle dernier que des biologistes ont développé 
le concept de champ morphogénétique. En résu-
mé, ces champs responsables de la forme agiraient 
sur la croissance d’un organisme – et même sur des 
entités vivantes. Cette idée apparut analogue à celle 
de champ magnétique. Les organismes, suppose-
t-on, disposent de champs invisibles qui dirigent 
leur croissance et déterminent leur forme à l’ins-
tar de matrices invisibles. Sur cette base, Rupert 
Sheldrake a formulé la théorie selon laquelle tout 
être vivant est entouré de champs de force invisi-
bles d’où ils puisent ses forces vitales. Selon lui, ces 
champs morphogénétiques sont très personnels. 
Mais il pense aussi qu’il est question d’influen-
ces réciproques et que nous sommes reliés à des 
champs de force collectifs qui agissent sur nous. De 
nos jours, des penseurs comme Erwin Laszlo, Peter 
Russell et autres poussent cette idée encore plus 
loin avec les théories relatives au « champ » que 
constitue l’humanité et qui l’entoure : ce champ 
mémoriserait les retombées magnétiques de toutes 
les manifestations de l’humanité et déterminerait 
ainsi quels pas suivant elle devrait faire.  

Les énergies invisibles qui entourent l’être 
humain  Ces idées ne sont pas nouvelles. En 
ésotérisme, il a toujours été question de ces choses 
et des clairvoyants comme Manuela Oetinger en 
parle longuement dans ses écrits. Deux exemples 
indépendants, provenant de traditions différentes 
de la philosophie orientale et du monde toltèque 
de l’ancien Mexique, nous le montrent clairement :
« L’homme possède des veines nommées « hitâ », 
fines comme le millième d’un cheveu, de couleur 
blanche, bleue, jaune, verte et rouge… » (Upani-

shads) Du côté toltèque, dans les années soixante, 
le fameux Carlos Castaneda écrit dans La Roue 
du temps : « Si on observe les champs d’énergie, 
les hommes apparaissent sous forme de vibrations 
lumineuses semblables à des toiles d’araignées 
blanches, des fils subtils qui circulent de la tête aux 
pieds. Pour l’œil d’un voyant l’homme ressemble à 
un œuf constitué par des vibrations circulant tout 
autour de lui. Ses bras et ses jambes sont comme 
des protubérances rayonnant de tout côté. Le 
voyant voit que chaque personne est en contact 
avec toutes les autres, non par les mains mais par 
un faisceau de longues vibrations qui, partant du 
milieu du corps, s’étire dans toutes les directions. 
Ces vibrations relient l’homme à son environne-
ment, le tiennent en équilibre, lui donnent de la 
stabilité. » 
Aujourd’hui, la science est tenue d’ignorer tout 
simplement ces phénomènes, dont on ne peut 
avoir de preuves et qu’il est impossible de repro-
duire, mais ils suscitent bien des discussions. Il faut 
dire que les quelques personnes capables de les 
percevoir et d’en parler ne sont pas souvent una-
nimes et dans la plupart des cas, leurs observations 
manquent d’objectivité. Beaucoup de voyants, par 
exemple, prétendent que les forces subtiles qu’ils 
perçoivent sont d’origine divine. Les « guérisseurs »
soutiennent presque toujours que les forces et 
énergies qu’ils utilisent dans leur méthode de 
guérison sont également divines. Ils sont profon-
dément vexés si on doute de leur conviction et ils 
s’opposeraient si on voulait leur démontrer qu’ils 
ne disposent que d’une réceptivité à des champs de 
force naturels.

Champs de force « supra-personnels »  Nous 
pouvons maintenant affirmer qu’un champ de 
force exerce une action formatrice sur les choses 
et les êtres entrant en contact avec lui. Et puisque 
chaque personne, chaque créature vivante, possède 
sont propre « petit monde », il n’est pas difficile de 



   

comprendre que des champs de force semblables 
s’assemblent. Quand les membres d’un groupe 
adhèrent à une idée, à un programme politique ou 
à une croyance religieuse, il se forme, comme dit 
plus haut, un champ d’une grande puissance. Il y 
en a d’innombrables exemples dans le monde. Et 
l’on sait avec quel acharnement et quel fanatisme 
beaucoup de ces personnes défendent leurs points 
de vue ou les imposent, violences à l’appui… 
Ces champs de force collectifs surgissent de 
l’union des champs personnels, et deviennent des 
champs de force organisés dépassant les person-
nalités qui les composent. Ce phénomène fortifie 
non seulement l’énergie des participants mais aussi 
leur dépendance, ce qui, bien entendu, se paie. 

Les champs de force naturels agissent jusque dans 
les plus hautes sphères de l’au-delà, où l’on peut 
trouver de sublimes représentations du divin. Mais 
l’on peut s’imaginer que s’y projettent en même 
temps, parce que toute chose y a son reflet, les re-
présentations correspondantes inverses, qui doivent 
être également maintenues en vie : il s’agit là d’un 
monde obscur sous la conduite d’êtres diaboliques.

Le champ de force d’une école spirituelle  
Pour l’enseignement gnostique, le grand champ de 
force collectif naturel, défini par la formule : 
« monter, briller, redescendre », est celui des douze 
éons de la nature. Il s’agit des douze champs de 
rayonnement des signes du zodiaque qui, tous à 
leurs façons et chacun à leur tour, exercent leur 
influence sur la conduite des humains. 
La philosophie gnostique parle aussi d’un « trei-
zième éon » dont le champ de force se trouve hors 
de cette nature. C’est en lui que ce concentrent les 
forces éternelles : la Lumière christique qui en-
toure les chercheurs d’éternité. L’Ecole spirituelle 
actuelle de la Rose-Croix d’Or part du point de 

Les « champs morphogénétiques » de l’éternité 
ne vivifient que ce qui appartient à l’éternité, 
c’est-à-dire, le feu de l’esprit situé au centre de 
notre microcosme. 
Tout d’abord, ils apaisent les tourbillons électro-
magnétiques du champ de respiration, d’où il 
émane alors une énergie égale et bienfaisante. 
Ensuite ils rétablissent le type originel de l’homme 
de Lumière des origines



vue qu’il existe deux natures séparées, ordonnées 
de façon différente. D’une part, l’ordre de nature 
statique, immuable, l’ordre divin appelé aussi 
« l’autre règne » et, d’autre part, l’ordre de nature
où tout « naît, s’épanouit et se désintègre ». Ces 
deux champs sont totalement dissemblables et dans 
l’impossibilité absolue de fusionner. Or l’être hu-
main est tout simplement dans l’incapacité de sup-
porter la vie divine : les hautes énergies du champ 
de l’origine. Pour franchir ce terrible abîme, ce 
Styx, il faut jeter un « pont ». 
Pour cela, nous pouvons considérer que l’Ecole 
Spirituelle constitue un troisième champ de force 
reliant temporairement notre nature à l’éternité. 
Pour autant que cela soit possible, ce champ de 
force s’accorde à la fréquence vibratoire de cette 
nature. Le chercheur doté d’un atome-étincelle 
d’Esprit éveillé peut donc en recevoir des impres-
sions. De ce fait, la tâche des membres de l’Ecole 
spirituelle est d’entretenir ce troisième champ de 
force dans cette nature ; en effet, les efforts qu’ils 
font, dans leur fervente aspiration, maintiennent 
leurs échanges avec les forces de l’éternité. 
La personne qui relie entre eux ces deux natures 
extrêmes acquiert une troisième nature ; ou, plu-
tôt, elle devient une pierre de construction de la 
troisième nature. Le chemin ne se réalise pas d’un 
coup, chacun y contribue. Il y a, évidemment, une 
élévation de la fréquence vibratoire individuelle 
spécifique, où l’on ne peut entraîner personne. 
Mais il est possible et souhaitable de collaborer en 
groupe, car la troisième nature collective a le pou-
voir de toucher d’autres personnes et de les inciter 
à participer au travail du groupe. On peut dire 

qu’un tel corps constitue une arche, une barque 
céleste ; et que plus cette arche est de construction 
solide, plus elle répond à son but, plus la nature de 
la vie ordinaire se porte vers la troisième nature, et 
plus le chemin est rapidement réalisé. 

Collaboration active  La troisième nature 
s’ouvre à quiconque est orienté sur ce qui constitue
la Gnose : « Aimer Dieu par-dessus tout ». Et si la
troisième nature se manifeste réellement, non 
seulement il y a en elle l’amour de Dieu, mais aussi 
l’amour de toutes les créatures. Et de l’orientation 
sur la Gnose et sur l’amour de Dieu s’ensuit logique-
ment : « Aimer son prochain comme soi-même ». 
Alors aider et servir en découle forcément. Le groupe 
ne participe pas seulement au corps vivant de l’Ecole 
Spirituelle, il est aussi le gardien de sa pureté et de 
sa vitalité, ce qui implique une coopération active et 
consciente de ses membres. 
Les « champs morphogénétiques » de l’éternité, 
que nous désignons souvent par la « Fraternité », 
ne s’occupe pas d’animer, de vivifier cette nature. 
Comme ils appartiennent à une nature tout autre, 
ils ne peuvent activer que ce qui appartient à cette 
autre nature, c’est-à-dire l’étincelle d’Esprit qui 
occupe le centre de notre microcosme. Chaque 
« lâchez-prise » vivifie la nouvelle conscience. Qui-
conque franchit le pont devient tout autre : à côté 
de l’ancienne personnalité qui a fait le don de soi 
au service du champ de l’origine, il transfigure en 
un Homme nouveau. Ainsi la conscience s’éveille-t-
elle dans le monde de l’âme-esprit, le royaume de 
la grande sérénité µ




